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TRANSITION EN ACTIONS

ILS FONT LE TERRITOIRE

Orange Solidarité, 
le déclic numérique 

Faire son miel 
de la biodiversité

Une Navette 
pour rouler vert

DOSSIER



A
u fil des différents numéros de votre 
magazine Val d’Ille-Aubigné, vous 
sont présentés les projets et les ac-

tions menés par les élus et les services de 
la Communauté de communes. L’objectif est 
de porter à connaissance, de manière la plus 
concrète possible, l’action et les services ap-
portés par la Communauté de communes aux 

habitants des 19 communes.
Ainsi ont fait l’objet de présentation :
- L’offre de mobilités, avec, au dossier de ce numéro la présenta-
tion du nouveau service de la navette de rabattement vers la gare 
TER de Montreuil-sur-Ille, en fonctionnement depuis début janvier 
2025. Cette navette vient compléter l’offre de transports en commun 
BreizhGo de la Région (car et train). Les autres services proposés 
par la Communauté de communes incitent à plus d’autopartage 
et d’usage du vélo pour les déplacements plus courts. Pour des 
itinéraires cyclables sécurisés entre communes les aménagements 
se poursuivent et le Département est également engagé pour ren-
forcer et pour développer le maillage des voies vélos.
- La salle communautaire omnisports réalisée à St-Symphorien, 
mise en service en fin d’année 2024, est un équipement de qualité 
à usage des écoles, des associations et clubs sportifs du secteur 
et adapté au handisport. Cet équipement vient compléter l’offre 
apportée par le stade d’athlétisme communautaire à Guipel et 
les installations des communes. Le soutien aux offices des sports 
permet également d’accompagner le développement des pratiques 
sportives sur le territoire.
- Les services d’accueil collectif de petite enfance, répartis au mieux 
sur le territoire, pour partie gérés par des équipes en interne et 
pour partie en gestion confiée à Familles Rurales. En complément 
le service Relais Parents Enfants apporte par leurs ateliers d’anima-
tion soutien au réseau des assistantes maternelles qui proposent 
un accueil individuel. 
- La mobilisation permanente des services au développement de 
l’activité économique, en accompagnant les porteurs de projets 
d’entreprises, de commerces et d’artisanat, assure le maintien de 
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la dynamique de notre territoire pour de l’emploi pérenne.
- L’engagement continu de la Communauté de communes dans la 
démarche de projet alimentaire territorial, apporte soutien à l’acti-
vité agricole et au développement des débouchés en circuits courts. 
- La tenue à jour des documents d’urbanisme, par des modifications 
régulières et une révision périodique permet d’intégrer les évo-
lutions réglementaires. L’instruction des documents d’urbanisme 
(permis de construire, permis d’aménager, certificat d’urbanisme 
B, déclaration préalable avec création de surface de plancher) est 
également assurée par les services de la Communauté de com-
munes, en service mutualisé pour l’ensemble des 19 communes. 
- Le soutien technique proposé par l’équipe Pass’Réno permet 
d’accompagner tous les projets d’amélioration de l’habitat, avec 
versement d’aides financières de la communauté de communes 
sous conditions
- La réalisation cette année de nouveaux locaux dans la zone d’acti-
vités des Landelles à Melesse pour les besoins de l’épicerie solidaire 
et des bénévoles des Restos du Cœur confirme l’engagement de 
solidarité du territoire.
- La modernisation des équipements du Domaine de Boulet, avec 
l’attention particulière à assurer un accueil touristique de qualité, le 
portage de l’animation du réseau des médiathèques/bibliothèques 
du Val d’Ille-Aubigné, l’accompagnement des acteurs culturels 
structurants et des évènements culturels contribuent à développer 
l’attractivité de territoire pour le plus grand nombre, tant en local 
qu’en accueil de passage.
Dans une démarche volontariste de Plan Climat Air et Energie et de 
programme de préservation de l’environnement et de la biodiver-
sité, l’ensemble des actions de la Communauté de communes sont 
au service de l’ensemble des habitants pour un territoire durable 
à vivre pour tous.  

En vous souhaitant une agréable lecture.

Claude Jaouen
Président du Val d’Ille-Aubigné 
Maire de Melesse



Frelon asiatique : 
soyons vigilants 
Nous apprécions peu les frelons 
et les guêpes, redoutant leur 
piqûre. Mais il faut distinguer 
les espèces locales du frelon 
asiatique.

Le frelon asiatique est une espèce inva-
sive, c’est-à-dire qu’elle a été introduite par 
l’homme en dehors de son aire de répar-
tition naturelle, causant des dommages 
écologiques, économiques et/ou sanitaires 
importants. Il s’attaque à de nombreux 
insectes dont l’abeille domestique, utilisée 
en apiculture. Sa technique de prédation, 
en vol stationnaire à l’entrée des ruches, 
est redoutablement efficace. 

Quoique gênants, le frelon européen et 
les guêpes jouent un rôle important dans 
l’équilibre des écosystèmes, notamment 
dans la pollinisation ou la régulation des 
effectifs d’autres insectes. 

Le Val d’Ille-Aubigné finance entièrement la 
destruction des nids de frelons asiatiques pré-
sents sur son territoire. Signalez leur présence 
à la FGDON, notre partenaire, qui se chargera 
de faire intervenir une entreprise spécialisée.

5 + infos : FGDON 35, tél. : 09 75 53 57 91 ou 
secretariat@fgdon35.fr 

 

LES COLÉOPTÈRES 

La Cétoine dorée 
(cetonia aurata)

Parfois appelé le hanneton des roses, la cé-
toine dorée est un coléoptère qui mesure 
15 à 20 mm à taille adulte.  Visible d’avril 
à octobre, celle-ci se distingue le plus 
souvent par une couleur vert métallique 
pouvant présenter des reflets dorés. Ses 
belles couleurs valent à ses élytres d’être 
utilisées depuis longtemps pour orner 
des bijoux et des vêtements à l’instar des 
pierres précieuses. La larve ressemble à 
celle du hanneton mais s’en distingue par 
sa couleur blanc-grisâtre, ses pattes très 
courtes et sa petite tête.
La cétoine dorée est un auxiliaire des 
cultures tout au long de sa vie. Sa larve 
participe à la décomposition de la matière 
végétale morte. Elle se retrouve dans le 
compost, le terreau ou le bois décomposé 
des cavités d’arbre. Elle ne s’attaque jamais 
aux végétaux vivants. Les adultes sont des 
pollinisateurs très utiles, notamment pour 
les arbres fruitiers et certains légumes. 
Ils peuvent être souvent observés sur les 
fleurs lors d’une journée ensoleillée.
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 ENVIRONNEMENT 

Du bois local 
dans la construction

E
n 2024, la crèche des Pitchouns à 
La Mézière a aménagé son espace 
de change avec du mobilier bois. 

Les travaux ont été réalisés par une entre-
prise de Mordelles à partir de bois local. 
Le mobilier inclut plusieurs éléments en 
épicéa massif - un meuble, des étagères, 

un escalier mobile, une colonne de range-
ment ainsi qu’un plan de travail exécuté à 
partir de matériaux recyclés.

Les travaux de réaménagement du Do-
maine de Boulet font également une place 
importante au matériau bois. L’aire de jeux 
en bois est fabriquée à base de robinier, 
la clôture en châtaignier et le sol en bois 
déchiqueté de châtaignier forestier. Les 
sanitaires et la terrasse sont réalisés avec 
du bardage en pin Douglas, également uti-
lisé sur l’extension de la base nautique et 
la construction des trois abris. 

Géré de façon durable, le bois, ressource 
disponible en Bretagne, est un matériau 
naturel renouvelable qui possède un bilan 
énergétique bien plus faible que les autres 
matériaux de construction. La Communauté 
de communes privilégie le bois autant que 

possible comme matériau de construction 
afin de réduire son empreinte environ-
nementale, améliorer les performances 
énergétiques et la qualité de l’air intérieur 
des bâtiments. Le bois, lorsqu’il provient de 
boisements ou haies gérées durablement, 
apporte une richesse pour le territoire et 
améliore notre résilience aux territoires 
plus lointains.
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La fibre se déploie
La modernisation des infrastructures numériques progresse rapi-
dement grâce à l’extension du réseau de fibre optique. En 2024, 
environ 5 470 nouvelles prises ont été déployées sur le territoire 
pour offrir une connexion Internet très haut débit aux habitants, aux 
entreprises et aux services publics.

 R Les travaux sont achevés dans les communes de Montreuil-
sur-Ille, Saint-Médard-sur-Ille, Saint-Germain-sur-Ille, Saint-
Aubin-d’Aubigné, Mouazé et Gahard. La commercialisation des 
prises concernées se fera avant la fin de l’année.

 R Les travaux à Vignoc et Montreuil-le-Gast s’achèveront cet été.
 R D’autres études et chantiers sont programmés au second 
semestre à l’ouest de Sens-de-Bretagne, au sud de Vieux-Vy-
sur-Couesnon et à Gahard. 

5 + infos :  https://cartefibre.arcep.fr/

 ENVIRONNEMENT 

Savez-vous tailler 
et greffer un pommier ? 

Le changement 
climatique à l’œuvre 
Après deux années exceptionnellement chaudes en 2022 et 2023, 
2024 pourrait apparaître comme une année moyenne du point de 
vue des températures. En réalité, à Melesse comme à Feins, la tem-
pérature moyenne de 2024 est +0,4°C plus élevée que la moyenne 
des trente dernières années.
Du coté des précipitations, 2024 aura été une année pluvieuse mais 
sans atteindre des valeurs records. L’impression de temps maussade 
a surtout dominé en raison d’un faible ensoleillement. À Rennes, il 
faut remonter à 2000 pour retrouver un nombre d’heures de soleil 
équivalent ou inférieur à celui de 2024. 
5 Lisez l’article complet de Vincent Dubreuil, géographe climato-
logue, sur valdille-aubigne.fr/climat

SERVICES

Votre magazine 
à la loupe

Le magazine du Val d’Ille-Aubigné vous in-
forme des projets, des événements et des 
actualités de votre territoire. Pour mieux 
répondre à vos attentes, nous lançons une 
enquête de lectorat. Partagez votre opinion 
sur son contenu, son format et son accessi-
bilité. Faites-nous part de vos impressions, 
idées et suggestions.
Pour participer, répondez avant le 18 juin à 
notre questionnaire en ligne en scannant 
le QR code ci-dessous. Des formulaires sont 
disponibles à l’accueil des mairies et au 
siège communautaire, à Montreuil-le-Gast.
Vos retours nous permettront d’apporter 
des améliorations à notre publication. La 
synthèse des résultats sera publiée dans 
le 50e numéro du magazine en septembre.

5 https://urlr.me/UkGhXa

 TECHNOLOGIE

U
n Contrat local de santé (CLS) est un engagement signé 
entre l’Agence régionale de santé (ARS) et une collectivité 
territoriale pour améliorer l’accès à la santé de sa popula-

tion. Il vise à réduire les inégalités et à créer des parcours de santé 
cohérents sur notre territoire.
Un Contrat local de santé (CLS) est en cours de création sur notre 
territoire. Le Val d’Ille-Aubigné s’est associé avec Liffré-Cormier 
Communauté et le Pays de Châteaugiron pour atteindre le seuil de 
50 000 habitants requis pour contractualiser avec l’Agence régionale 
de santé (ARS). La création de ce Contrat local de santé commun est 
rendue possible grâce à la similitude des trois territoires en termes 
d’urbanisation et d’accès aux soins. Les trois intercommunalités ont 
signé une convention d’entente. Une coordinatrice a été recrutée 
pour travailler à l’élaboration de ce contrat en collaboration avec 
les élus. 
Un diagnostic territorial est prévu afin d’évaluer l’état de santé de 
la population et d’identifier les personnes vulnérables. Votre santé 
compte, donnez-nous votre avis !  https://tally.so/r/wLaY7z
(QR code en haut d'article)
 5 + infos : zoe.letort@liffre-cormier.fr

La Communauté de communes 
propose des formations à la 
taille et à la greffe des arbres 
fruitiers. Cette action s’inscrit 
dans le cadre de sa politique de 
restauration des vergers tradi-
tionnels, et de protection de la 
trame verte et bleue co-finan-
cée par l’Union européenne et 
la région Bretagne. Ces ateliers 

d'une demi-journée, animés par 
un professionnel sont gratuits.

 R taille : 22 mars à Mouazé
 R greffe : 22 mars à Langouët
 R greffage : 29 mars  
à Andouillé-Neuville

5 Sur inscription : environne-
ment@valdille-aubigne.fr - 
07 60 58 15 20

 SANTÉ

Un contrat local 
de santé (CLS) 
en préparation
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SERVICES

France services, une adresse
unique pour vos démarches
Une maison France services est une 
structure qui regroupe en un même lieu 
plusieurs services publics, combinant un 
accueil physique et un accompagnement 
numérique. 
Chaque maison France services propose 
un accès simplifié à onze partenaires na-
tionaux : la Caisse d’allocations familiales 
(Caf), la Caisse primaire d’assurance mala-
die (CPAM), l’Assurance retraite (Carsat), 
le Centre des finances publiques, l’Agence 
nationale des titres sécurisés (ANTS), France 
Travail, La Poste, la Mutualité sociale agri-
cole (MSA), le Point-justice, France Rénov’ 
et Chèque énergie.

Les conseillers France services se 

tiennent à votre disposition pour :

 R vous guider dans vos démarches admi-
nistratives du quotidien ;

 R trouver des solutions à des situa-
tions complexes grâce à l’appui de 
correspondants au sein des réseaux 
partenaires ;

 R vous aider à utiliser les outils numé-
riques : création d’une adresse mail, 
impression ou scan de documents, etc.

Plusieurs maisons France services sont 

installées sur le territoire du Val d’Ille-

Aubigné ou à proximité :

 R Sens-de-Bretagne, place de la Gare, 
tél. : 02 23 25 13 14. Ouvert du mardi 
au vendredi (9h-12h ; 14h30-17h30)  
et le samedi (9h-12h) ;
sens-de-bretagne@france-services.
gouv.fr

 R Combourg, 3 rue de la Mairie, 
Sur rendez-vous. Tél. : 02 23 16 45 45.  
Ouvert du lundi au jeudi (9h-12h ; 
14h-17h) et le vendredi (9h-12h) ; 
https://bretagneromantique.fr/
mfs-accueil-proximite/

 R Saint-Grégoire,  
10 rue de Chateaubriand,  
Sur rendez-vous (3 semaines de délai) 

tél. : 02 99 23 19 23.  
Ouvert du lundi au vendredi  
(9h-12h30 ; 13h30-17h30) ;  
franceservices@saint-gregoire.fr 

 R Romillé, 1 Place des Frères Aubert, 
tél : 02 30 03 42 66. Ouvert le lundi 
(14h-17h30), le mardi (8h45-12h15), le 
mercredi sur rendez-vous (8h45-12h15 ; 
14h-18h30), le jeudi (8h45-12h15) et le 
vendredi sur rendez-vous (8h45-12h15 ; 
14h-17h30) ; france.services@romille.fr 

 R Liffré, rue de Fougères,  
tél. : 02 57 21 85 24. Sur rendez-vous. 
Ouvert le lundi, le jeudi (8h45-12h15), 
le mardi (8h45-12h15 ; 13h30-17h), le 
mercredi (8h45-12h15 ; 13h30-16h30) et 
le vendredi (8h45-12h15 ; 13h30-17h) ; 
franceservices-liffre@liffre-cormier.fr

5 + infos : france-service.gouv.fr

L'espace France Services à Sens-de-Bretagne accueille, dans l'enceinte de La Poste.
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BIEN PRODUIRE, MIEUX CONSOMMER

  ÇA COULE DE SOURCE

Des réseaux d’assainissement 

en conformité

L
es réseaux d’assainissement des 
eaux usées du territoire sont dits 
«séparatifs». Ils collectent unique-

ment les eaux dites «usées», à savoir 
les eaux de vannes et les eaux ména-
gères pour les logements ainsi que les 
eaux usées dites «non-domestiques 
assimilées» et «industrielles» pour les 
entreprises.
En aucun cas, ces réseaux ne doivent 
collecter d’eaux claires, eaux de nappes 
ou eaux pluviales. En effet, ces eaux 
claires diluent les eaux à traiter. Elles 

augmentent leurs volumes, causant des 
déversements et des pollutions dans le 
milieu naturel. Les besoins d’exploitation 
des stations d’épuration sont alors plus 
importants.
Si vous êtes raccordé à un réseau d’assai-
nissement, veillez à ce que vos gouttières 
et avaloirs d’eaux pluviales ne soient pas 
raccordés sur ce réseau. Des contrôles de 
branchements seront réalisés par les ser-
vices d’assainissement dans le cadre du 
diagnostic des réseaux de collecte.

Un projet alimentaire 
territorial plus exigeant
La Communauté de communes a obtenu la  
labellisation et des cofinancements pour mettre 
en œuvre un second projet alimentaire territorial 
(PAT). Ce PAT de niveau 2 sera plus ambitieux. Il 
intègrera de nouvelles thématiques, en particulier 
la lutte contre la précarité et le gaspillage alimen-
taire, sujet peu traité précédemment. 
En parallèle, il poursuivra les démarches enga-
gées dans la promotion des circuits courts et 
des transitions agricoles pour tendre vers une 

agriculture nourricière, protectrice de l’environ-
nement. En cours d’élaboration, un programme 
d’actions d’ingénierie, de formation, d’animation 
et de sensibilisation accompagnera les différents 
acteurs de l’agriculture et de l’alimentation. 

Conférence 
sur l’éducation
Le Relais petite enfance (RPE) organise 
une conférence intitulée « Fixer un cadre 
et des limites sécurisantes pour l'enfant », 
animée par Delphine Théaudin, psycho-
logue. Un moment d’échange enrichissant 
pour mieux comprendre et accompagner les 
jeunes enfants dans leur quotidien.

5 Rendez-vous jeudi 24 avril à la salle 
J.J. Fontaine de Saint-Médard-sur-Ille de 
19 h 30 à 21 h 30 - Inscription obligatoire 
auprès du RPE, tél. : 02 23 22 21 87 
ou rpe@valdille-aubigne.fr 
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MOBILITÉS

De la Navette au TER
Et si vous laissiez la voiture 
au garage ? Depuis janvier, 
une navette gratuite relie 
cinq communes à la gare de 
Montreuil-sur-Ille. À vélo, 
15 km de pistes cyclables sont 
en chantier. C’est le moment 
de passer à l’électrique pour 
décarboner nos déplacements. 

V
ous l’avez vue passer de bon matin. 
À 6 h 19 à Andouillé-Neuville ou à 
7 h 45 à Feins. C’était peut-être le 

soir. À 19 h 23 à Guipel par exemple. La Na-
vette fait déjà partie du paysage. Bientôt 
des habitudes ?
En janvier, la navette a déjà été emprun-
tée 134 fois pour rejoindre gratuitement la 
gare de Montreuil-sur-Ille. Direction Rennes 
ou Saint-Malo. Trois services sont proposés 
matin et soir, du lundi au vendredi. Les ho-
raires sont calés sur ceux des TER. Inutile de 
réserver, la Navette circule comme un bus. 
Il suffit de faire signe au conducteur à l’un 
des six arrêts des cinq communes concer-
nées (Guipel, Montreuil-sur-Ille, Feins, Aubi-
gné et Andouillé-Neuville). 
Exploitée par la société de transport Crespel 

Voyages (Saint-Aubin-d’Aubigné), la liaison 
est actuellement assurée par un minicar. À 
partir de septembre, elle sera effectuée par 
un véhicule Bluebus 100 % électrique de 
33 places - dont 10 assises - qui pourra em-
barquer les usagers PMR en fauteuil roulant 
ainsi que des vélos pliants. La Communauté 
de communes a investi 750 000 € pour 
l’achat du véhicule et l’exploitation du ser-
vice pendant trois ans. Ce projet de mobilité 
décarbonée est subventionné par l’Etat au 
titre du Fonds vert (280 000 €).

Le réseau cyclable grandit

Côté vélo, les grands travaux reprennent au 
printemps. Trois nouvelles pistes cyclables 
seront mises en service en juillet. Aména-
gées sur des voies partagées et des voies 
vertes en site propre, elles relieront Mon-
treuil-le-Gast à La Mézière (4,7 km), Feins 
à Montreuil-sur-Ille (4,4 km) et Mouazé à 
Saint-Aubin d’Aubigné (5,4 km). Le coût de 
ce triple chantier est évalué à 465 000 €, 
cofinancé par le Val d’Ille-Aubigné, l’Europe 
(108 216 €), le Département (105 040 €) et 
l’Etat (50 000 €). 
Cinq liaisons supplémentaires complèteront 
ultérieurement le schéma cyclable du Val 

d’Ille-Aubigné. Leur réalisation exige d’ac-
quérir du foncier. « Ce qui prend toujours 

un peu de temps, relève Romain Bion, res-
ponsable du pôle aménagement et urba-
nisme. Notre approche est pragmatique. 

Nous mettons en chantier les pistes les plus 

évidentes à réaliser ».
Sous la conduite du Département d’Ille-
et-Vilaine, une autre section cyclable à 
haut niveau de service est à l’étude entre 
Montreuil-le-Gast, Melesse et Saint-
Grégoire (10  km) le long de la RD  82.  

En septembre, la navette sera électrique

7
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Près de 15 km de voies cyclables en projet



 PAROLE D’ÉLU
Lionel Henry, vice-président en charge des mobilités

« Aujourd’hui, 85 % des déplacements do-

micile-travail du Val d'Ille-Aubigné se font 

encore en voiture, très souvent en solo. C’est 

beaucoup trop. La Navette fait partie d’un 

cocktail de solutions que nous déployons 

pour réduire la place de l’autosolisme.

Nous l’avons positionnée au nord du 

territoire, moins bien desservi par le réseau 

BreizhGo. L’objectif est d’accompagner le 

succès de la gare de Montreuil-sur-Ille. 

Tous les parkings alentours sont saturés. 

La Navette devrait permettre de réduire le 

nombre de véhicules se rendant tous les 

jours à la gare.

En matière de mobilité, il n’y a pas de for-

mule unique, il faut multiplier les initiatives. 

En 2025, nous réalisons trois nouvelles liai-

sons cyclables. Nous réfléchissons aussi 

à un nouveau service de covoiturage qui 

compléterait notre service d’autopartage »

Contre la voiture solo

La concertation publique a démarré en ce 
début d'année. De son côté, la Région Bre-
tagne et SNCF Gares & Connexion finalisent 
l’installation de 80 stationnements vélos 
dans les gares de Montreuil-sur-Ille, Saint-
Germain-en-Ille et Saint-Médard-sur-Ille. 
L’accès aux locaux sécurisés pour les abon-
nés TER BreizhGo se fera gratuitement grâce 
à la carte KorriGo.

À louer, vélos électriques

En sécurisant les trajets, ces trois nouvelles 
pistes cyclables devraient donner un second 
souffle au service de location de vélos à 
assistance électrique (VAE), proposé par 
la Communauté de communes depuis 
2012. L’an dernier, le nombre d’usagers a 

légèrement fléchi en raison d’une météo 
capricieuse. En nette progression à Melesse, 
Langouët et Montreuil-le-Gast, le service a 
toutefois enregistré 93 contrats. « De nom-

breux usagers déclarent vouloir acheter 

leur propre VAE à l’issue de leur location, 
se réjouit Chloé Nedjar, chargée de mission 
mobilités. Ce qui correspond tout à fait à 

l’objectif recherché, celui de pouvoir tester 

ce mode de déplacement avant de changer 

durablement ses habitudes ».
En dépit de la suppression du bonus écolo-
gique de l’Etat, ceux-ci pourront compter sur 
la prime à l’achat (200 €) maintenue par le 
Val d’Ille-Aubigné. En 2024, 27 primes ont 
été versées sous conditions de ressources 
pour un montant total de 5 400 €. 
Constitué de 67 VAE disponibles en loca-
tion, le parc s’est par ailleurs étoffé. Il est 
désormais possible de louer un vélo pliant, 
un VTT, un vélo cargo ou longtail. On peut 
aussi faire réviser son cycle dans l’un des 
quatre points contacts de Montreuil-sur-Ille, 
Montreuil-le-Gast, Saint-Aubin d’Aubigné et 
Sens-de-Bretagne.

Et côté tarifs ? Comptez 120 € pour la loca-
tion d’un VAE classique pendant six mois, re-
nouvelable une fois. Un tarif réduit (-50 %) 
est accordé aux étudiants et demandeurs 
d’emploi qui peuvent renouveler leur loca-
tion aussi longtemps qu’ils peuvent justifier 
de leur situation.

5 + infos :  valdille-aubigne.fr/deplacements

Le vélo pliant, idéal pour prendre le train
Le vélo cargo, bien utile pour 
aller chercher les enfants

Le Longtail peut accueillir 
jusqu'à 2 petits passagers

L’application mobile Hubup Livemap 
permet de suivre la localisation de  
la Navette en temps réel. Des alertes 
informent des éventuels incidents  
ou retards. 

DOSSIER
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Murielle Dufau, Melesse

En vélo pour aller à Rennes

« J’ai testé le service de location de vélos électriques pendant un an. 

Puis j’ai acheté le mien en connaissant parfaitement mes besoins, 

en profitant de la prime de 200 € du Val d’Ille-Aubigné. J’ai choisi 

un vélo pliant, léger avec une petite assistance électrique. Tous les 

matins, je le mets dans le coffre de ma voiture que je stationne à 

Saint-Grégoire. J’effectue le reste du parcours à vélo jusqu’à mon 

lieu de travail, à Beaulieu.

Le soir, je gagne du temps car la sortie de Rennes est embouteillée. 

Je suis très heureuse de pratiquer une activité physique quotidienne, 

de moins polluer aussi. Je ne reviendrai jamais en arrière ! ». 

Anna Sabatier, Guipel

En navette vers Cesson-Sévigné 

« Je n’ai pas le permis. Jusqu’à présent, je prenais mon vélo jusqu’à 

la gare de Montreuil-sur-Ille. Maintenant je prends la Navette tous 

les jours. Elle passe à 6h52 à Guipel. Le soir, je reviens avec la 

navette de 17h59. Ce n’est pas plus rapide mais plus confortable, 

plus sûr. L’hiver, je ne roule plus la nuit, parfois sous la pluie, le 

long du canal. 

Dans quelques mois, la Navette sera électrique. C’est cohérent dans 

la démarche ».

5 + infos sur la carte en ligne : https://urlr.me/mVGdQc

DOSSIER
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En partenariat avec le PAE, 
l’association anime des ateliers 
numériques gratuits, réservés 
aux demandeurs d’emploi. 
Du coaching individuel pour 
repartir sur de bonnes bases 
dans le monde du travail. 

G
isèle est venue avec son propre ordi-
nateur. Elle sait s’en servir. « Mais un 

peu seulement. J’apprends puis j’ou-

blie. Entre dire et faire, ça fait deux ! ». Agente 
d’entretien au collège à mi-temps, Gisèle 
aspire à retravailler auprès des personnes 
âgées en maison de retraite. En recherche 
d’emploi, elle ne s’aventure pas encore sur 
Internet. Même pour consulter les offres. Il lui 
faut déjà dompter la messagerie. « Parce que 

le CV et la lettre de motivation, c’est toujours 

par Gmail ».
À ses côtés, Frédéric reprend les fondamen-
taux. Patiemment. Sans jugement. Com-
ment télécharger une pièce jointe, archiver 
ses messages, se connecter au cloud, etc. 
Gisèle balade sa souris, un peu plus à l’aise à 
mesure que le temps passe. « J’aimerais bien 

revoir aussi comment ranger ses fichiers dans 

ILS FONT LE TERRITOIRE

l’ordinateur. On a vite fait de perdre un docu-

ment ». Pas de problème. Frédéric s’adapte.
 
Sur mesure 

Jusqu’en 2024, le PAE proposait des ateliers 
collectifs, organisés deux fois par an sur une 
durée de plusieurs semaines. « Ce qui ne 

permettait pas de répondre à la demande. 

Les délais d’attente entre deux sessions 

étaient trop longs », relate Aurélie Goule-
vant, conseillère en insertion socioprofes-
sionnelle. En remplacement, la formule in-
dividuelle à la carte a vite trouvé son public. 
Pas moins de 35 personnes ont bénéficié 
d’un atelier l’an passé. Mais parfois deux, 
trois, quatre…

Chaque mois désormais, une session est 
planifiée sur chacun des deux sites du PAE, 
à Cap Malo et Saint-Aubin-d’Aubigné. Selon 
les besoins, deux intervenants d’Orange 
solidarité font le déplacement pour enca-
drer quatre créneaux d’1h30 en face à face. 
L’atelier est gratuit. Une seule condition est 
posée : être inscrit au PAE, en recherche 
d’emploi. 

Orange Solidarité, 
le déclic numérique 

Cadre chez Orange, à l’aube de la retraite, 
Frédéric Piekacz travaille en temps partiel 
senior. Il consacre la moitié de son activité 
au mécénat de compétences via Orange 
Solidarité, l’association du numérique soli-
daire de la Fondation Orange. L’association 
compte une soixantaine de bénévoles 
autour de Rennes. Lui habite Feins. « Bien-

tôt on sera tous connecté à la fibre. Mais 

la fracture numérique est une réalité. Mon 

expérience professionnelle m’autorisait à 

me rendre utile. Alors je le fais ».
  
Confiance retrouvée

Les demandes sont variées. Souvent, elles 
concernent Word, Excel ou Google. Elles sont 
parfois très spécifiques. « Le mois dernier, 

j’ai aidé un stagiaire qui lançait sa micro-

entreprise à réaliser un flyer. Et une autre à 

mieux trier ses bulletins de paie ». Le pro-
cesseur, c’est la confiance. « Seuls devant 

leur PC, les gens n’osent pas de peur de 

faire une bêtise ». Orange Solidarité sécurise 
le chemin vers l’autonomie. 

5 + infos : PAE Cap Malo (02 23 22 21 81) 
et Saint-Aubin d’Aubigné (02 99 55 42 42). 
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Faire son miel de la biodiversité

TRANSITION EN ACTIONS 

Professionnels ou amateurs, le Val d’Ille-Aubigné compte une dizaine d’apiculteurs. 
La Communauté de communes plante des haies, préserve les vergers et défend 
l’agriculture biologique pour remplir le garde-manger des abeilles. 

LE PRO

Erwan Bourdon, Langouët

« Je me suis installé en 2013 après avoir été ambulancier pendant 

dix ans. Aujourd’hui, j’exploite environ 250 ruches, disposées sur 

18 parcelles entre Iffendic et Saint-Pierre-de-Plesguen. La plupart 

sont sédentaires mais je pratique aussi la transhumance du côté 

de Crozon.

Je récolte du miel trois fois par an ainsi que du pollen frais, un peu 

de gelée royale et de propolis. Je vends également des essaims et 

des reines fécondées à d’autres apiculteurs.

L’année 2024 a été catastrophique à cause de la météo. Mais une 

année normale, je produis 5 tonnes de miel, commercialisé pour 

moitié en coopérative, le reste en direct à la ferme ou en épicerie. 

Je suis aussi agriculteur. J’exploite 14 ha pour faire de la fleur (tour-

nesol, sarrazin, etc.). Sans diversité, les abeilles n’auraient pas à 

manger toute l’année ». 

L’AMATRICE

Marie Otero, Melesse

« J’ai récupéré le matériel de mon père qui était apiculteur amateur 

dans la Drôme. En 2020, je me suis lancée dans l’aventure avec un 

ami qui possédait du terrain. Nous nous sommes formés au rucher-

école du GDSA 35 au lycée agricole de Saint-Aubin-du-Cormier. C’est 

indispensable pour ne pas faire de bêtises. ; les règles de contrôle 

sanitaire et vétérinaire sont strictes. 

Notre cheptel est constitué de sept ruches, réparties sur trois sites 

à Montreuil-le-Gast, Melesse et Saint-Grégoire. L’an dernier, nous 

avons récolté 100 kg de miel toutes fleurs. Mais notre activité res-

tera modeste car j’ai un métier à côté. Je suis assistante de direc-

tion dans une société d’assurances. L’apiculture est une passion 

apaisante ». 

« L’apiculture intéressait plutôt les retrai-

tés jusqu’à présent. Mais nous recevons 

de plus en plus de jeunes en formation. 

L’engouement est réel.

Attention, l’apiculture n’est pas une acti-

vité à pratiquer en dilettante ! On ne met 

pas une ruche dans le fond de son jardin 

pour sauver les abeilles. Il faut s’en occuper. 

Un apiculteur doit composer avec le frelon 

asiatique, le varroa, les pesticides, la 

météo… L’autre problème, c’est la biodiver-

sité. Heureusement que des agriculteurs 

plantent de la luzerne, de la féverole, de 

la phacélie… On restaure le bocage aussi. 

Il y a du mieux mais ça reste timide ».

Philippe Charpentier, président du 

syndicat des apiculteurs d’Ille-et-Vilaine
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ILS FONT L’ÉCO

Les Menuiseries rennaises, 
cent ans de bâtiment

Pascal Fessard assure recruter sans diffi-
culté exagérée. « Parce qu’on ose former 

des salariés sans expérience. Parce qu’on 

fournit du matériel de qualité. Parce 

qu’on donne beaucoup d’autonomie à nos 

équipes. Parce que l’ambiance de travail est 

bonne ». Une prime de cooptation invite 
même les collaborateurs à battre le rappel 
autour d’eux. Et ça marche.

De nouvelles activités

En 2025, la diversification des métiers est 
l’autre changement majeur à l’œuvre. Les 
Menuiseries rennaises souhaitent devenir 
une entreprise générale du bâtiment, tous 
corps d’état à l’exception du gros œuvre. 
« Nous aimerions offrir à nos clients un 

panel de prestations le plus large possible. 

Qui englobera bientôt la plomberie, la pein-

ture et le placo puis l’électricité, la VMC ou 

l’isolation par l’extérieur ». Toujours avec 
l’ambition de devenir une entreprise « rési-

liente », à l’image de sa flotte de véhicules 
en cours d’électrification. De quoi recharger 
les batteries pour tenir un siècle encore. 

Établie route du meuble à 
Melesse, l’entreprise pose des 
portes et des fenêtres depuis un 
siècle. Filiale du groupe parisien 
Acorus, elle s’ouvre désormais à 
la réhabilitation, tous métiers 
confondus.  

C
omment s’appelaient les Menuiseries 
rennaises en 1924 ? Pascal Fessard 
l’ignore. « Mais le nom date de 1974. 

A l’époque, l’entreprise devait davantage 

fabriquer ce qu’elle posait ». La tendance 
s’est inversée. Les Menuiseries rennaises 
ont bien conservé un petit atelier, réservé à 
l’aménagement intérieur. Mais avant toute 
chose, la PME installe. Des portes, des fe-
nêtres, des portes-fenêtres…  
Longtemps, l’entreprise a restreint ses 
activités aux professionnels privés du 
tertiaire, en particulier les promoteurs 
immobiliers de la place rennaise. Mais un 
vent frais souffle dans ses bureaux, ses 
entrepôts depuis son rachat par le groupe 
Acorus (77) en 2022. « L’entreprise com-

mençait à prendre de l’âge, se souvient 

son directeur. Mais l’opportunité commer-

ciale était intéressante. On pouvait compter 

sur une image de marque sérieuse et un 

savoir-faire technique reconnu pour nous 

transformer ». La mue est désormais bien 
engagée.

Des effectifs en forte hausse

Dorénavant, la société travaille aussi - et 
de plus en plus - avec des clients publics, 
notamment les bailleurs sociaux. Elle qui 
n’intervenait que dans la construction de 
logements neufs s’est largement ouverte à 
la réhabilitation.  Les Menuiseries rennaises 
ont eu le nez creux. Alors que la crise du lo-
gement neuf se prolonge en France, l’entre-
prise s’essouffle moins que ses concurrents. 
« La diversification de notre clientèle puis 

de nos activités a été profitable. En deux 

ans, nous avons doublé nos effectifs ». Le 
chiffre d’affaires a bondi lui aussi, grimpant 
à 11 M€ en 2024 (+ 50 %).
L’entreprise qui emploie actuellement 
82  salariés devrait en embaucher une 
quinzaine supplémentaire cette année. 

ÉCONOMIE

Pascal Fessard au milieu de l'atelier
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ÉCONOMIE

Rendez-vous  
au marché

Chaque semaine, les marchés du Val d’Ille-
Aubigné rassemblent producteurs, artisans 
et habitants autour de produits frais, locaux 
et de qualité. 

À Saint-Aubin-d’Aubigné, le marché se 
tient le mardi de 8h30 à 12h30 sur la pla-
cette Arlequin. Parmi les incontournables : 
La Pêcherie (poisson), Meddah Maraîcher 
(fruits et légumes), Maison Picci (charcute-
rie-fromages corses, savoyards et bretons), 
et les Volailles d’Ille-et-Rance, sans oublier 
le miel de Stéphane Desjardins (tous les 
15 jours) ni les galettes du food truck À la 
Bonne FrancKrêpe. 
À Saint-Germain-sur-Ille, le marché se 
déroule le vendredi de 17h à 19h - jusqu’à 
20h en été - en présence du fromager Oli-
vier Grosjean et du GAEC Biotaupes (fruits, 
légumes, pain). 

Suite de notre panorama des marchés dans 
le prochain magazine.
5 www.valdille-aubigne.fr/marche

Recrutez au forum de l’emploi  
et de l’évolution professionnelle

Le PAE vous informe

Des ZA bien 
visibles

La Communauté de communes a finalisé la 
pose des totems identifiant les zones d’ac-
tivités du territoire, offrant une meilleure 
lisibilité et une identité commune aux dif-
férents secteurs, petits et grands.
Le long de la route du Meuble, le Val d’Ille-
Aubigné a collaboré avec l’association des 
commerçants, engagée dans la refonte de 
la signalétique des zones situées le long de 
cet axe, pour éviter les doublons. 

Vous êtes une entreprise en phase de recru-
tement ? Contactez le PAE pour participer au 
prochain forum de l’emploi et de l’évolution 
professionnelle qui se tiendra le 24 juin (9h 
-13h30) à La Mézière. Gratuit et ouvert à 
tous, ce forum met en relation employeurs, 
demandeurs d’emploi et organismes de 

formation pour favoriser l’évolution profes-
sionnelle et répondre aux besoins de recru-
tement des entreprises locales.

5 + infos : PAE Cap Malo (02 23 22 21 81) 
ou Saint-Aubin d’Aubigné (02 99 55 42 42) ; 
pae@valdille-aubigne.fr 

Les Jeudis de l’intérim se déroulent le 
troisième jeudi de chaque mois au point 
accueil emploi (PAE) de Saint-Aubin d’Aubi-
gné, sans inscription. 

À chaque session, vous rencontrez deux à 
trois agences d’intérim sous la forme d’un 
job dating pour découvrir les offres d’emploi 
et les dispositifs d’accompagnement liés à 
l’intérim. Pensez à vous munir d’un CV en 
plusieurs exemplaires. 

En partenariat avec le CIDFF, le module dé-

couverte des métiers se déroule sur cinq 
jours. Il réunit un groupe de 8 à 12 femmes 
qui travaillent en groupe sur leur projet pro-
fessionnel. Animé par une conseillère en 
insertion professionnelle, l’atelier organise 
des visites et deux stages en entreprise 
pour découvrir des métiers, s’informer sur 

les besoins du marché du travail et changer 
les stéréotypes de genre. 

5 Inscription auprès du PAE pour les ateliers 
prévus les 4, 5, 6, 11 et 13 mars. 
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Et si ? 
C. Haughton, Thierry Magnier, 2021. 

Un album qui nous fait rire et trembler en 
observant trois jeunes singes un peu filous et 
gourmands réagir face à la tentation de jolies 
mangues. Attention aux tigres qui rôdent. Un 
album irrésistible sur le thème de l’interdit et 
de la règle.

L’arpenteuse de rêves
E. Faye, Rageot éditeur, 2021

Myri est une arpenteuse, elle est capable 
d’entrer dans les rêves des autres. À la suite 
d’un tragique événement, elle décide de se 
fermer à son don. Lorsque son monde bascule, 
elle doit choisir entre tenir sa promesse et 
sauver les siens. Un roman de l’imaginaire et 
pas seulement.

La société protectrice des Kaijus
John Scalzi, L’Atalante, 2023

Les Kaijus sont d’affreuses bêtes aussi grandes 
que des montagnes qu’il faut protéger, surtout 
de l’homme. Un roman fait pour détendre les 
zygomatiques du lecteur. De la science-fiction 
sans prise de tête. Une blague à la minute et 
de l’action à fond.

Les Moomins dans la jungle
Tove Jansson, Cambourakis, 2024

A la suite d’un orage, la végétation a 
poussé à la vitesse de l’éclair et a tout 
envahi, même la maison des Moomins. Il 
ne manque que les bêtes sauvages pour 
se croire dans la jungle. Dans cette histoire 
pleine d’humour et de rebondissements, 
l’auteur aborde la question de la captivité 
des animaux et du changement climatique.

Le guide des métiers de demain : 
les nouvelles professions, les 
secteurs qui recrutent 
Sandrine Pouverreau, Walter Glassof, 

Bayard Jeunesse, 2024

Un état des lieux des professions d'avenir, 
avec des indications sur les compétences 
attendues et les formations qui existent. 
Les secteurs les plus porteurs sont pré-
sentés tels que l'environnement, la santé, 
l'intelligence artificielle, le bâtiment ou 
encore la communication.

Les hommes manquent 
de courage
Mathieu Palain, L’Iconoclaste, 2024

Jessie se confie à son fils adolescent lors 
d’une nuit où elle retrace sa vie, leur his-
toire, ses incompréhensions. Un roman 
d’une justesse incroyable où il est ques-
tion de transmission intergénération-
nelle, de violences, d’espoir, de choix et 
de résignation. 

À vos agendas
Le prix Cap BD

Votez pour vos BD préférées avant le 26 avril 2025, 
en classant vos albums par ordre de préférence 
(1er : 3 points ; 2e ; 2 points ; 3e : 1 point).

D
ans le cadre de son groupe de 
travail agriculture-alimentation, le 
Codevia est allé visiter «  Jardins 

associatifs » du Pays de Dinan, une asso-
ciation qui gère des jardins participatifs et 
solidaires où chaque bénévole repart avec 
les fruits et légumes qu’il a aidé à cultiver, 
ce qui n’est pas emporté étant confié aux 
associations d’aide alimentaire du territoire.
Enthousiasmé par cette première rencontre, 
le Codevia a invité le co-président de l’asso-
ciation à venir présenter le projet au groupe 

de travail. La précarité alimentaire et la 
nourriture de qualité sont des enjeux du 
Projet Alimentaire Territorial sur lequel le 
Codevia souhaite s’engager auprès de la 
Communauté de communes.

5 + infos : Jardins associatifs de Dinan : 
https://urlr.me/mTP2bQ

5 Codevia : codevia@valdille-aubigne.fr 
07 60 05 68 99
www.valdille-aubigne.fr/codevia

CAP BD

2025
À PAR

TIR

DE 15
 ANS

lesmediatheques.valdille-aubigne.fr

CAP Bd
décoUverTedécoUverTe 20252025

Pour
les 11-14 ans

lesmediatheques.valdille-aubigne.fr

En mars, retrouvez le Printemps des poètes et la Fête
du court métrage dans de nombreuses bibliothèques
avec des animations pour tous les âges.

Lettre d’information

Inscrivez-vous à la lettre d’information du réseau des
médiathèques du Val d’Ille-Aubigné pour recevoir les
rendez-vous du mois et l’actualité du réseau. 

5 + infos : www.lesmediatheques.valdille-aubigne.fr 
Facebook : lecturepubliquevaldilleaubigne
Tél. : 02 99 69 86 89 
helene.gruel@valdille-aubigne.fr 

CO
DE
VIA

Conseil
de développement
du Val d’Ille-Aubigné

MAGAZINE

Un brin de lecture
Une sélection de livres proposée par les bibliothécaires du réseau des médiathèques du Val d’Ille-Aubigné

Quand l’égalité passe par l’assiette
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Un hommage au résistant  
Léon Busnel 

UN CERTAIN REGARD SUR NOS COMMUNES…

15

                           

Pour le 80e anniversaire de 
la Libération, l’Union nationale 
des combattants (UNC) et la 
municipalité organisent une 
cérémonie le samedi 26 avril 
à La Mézière pour honorer 
la mémoire de Léon Busnel, 
cofondateur du réseau de 
résistance macérien. 
 

L
éon Victor Busnel est né le 26 no-

vembre 1892 à Miniac-sous-Béche-

rel. Il habite La Mézière et exerce la 

profession de boulanger itinérant. Ancien 

combattant de la guerre 1914-1918, il entre 

en résistance au retour d’Orient de ses 

deux fils sous-officiers.

En 1943, Léon Busnel et Ferdinand Le 

Bechec, ancien militaire de carrière, 

mettent sur pied un groupe de FTPF auquel 

on attribue des sabotages sur la ligne 

des Tramways d’Ille-et-Vilaine (TIV) entre 

Rennes et Saint-Malo mais aussi des dé-

boulonnage de voies ferrées, des coupures 

de lignes téléphoniques, etc.

Le 12 juin 1944, un B24 américain, abattu 

par la DCA allemande, s’écrase à Langan. 

Trois des cinq rescapés parmi les dix 

hommes d’équipage sont recueillis par 

les FFI du groupe local, notamment chez 

Emilie et Léon Busnel à La Mézière.

Léon Busnel et ses deux fils rejoignent 

ensuite le maquis de Plouasné où seront 

hébergés les trois aviateurs jusqu’à l’arri-

vée des Américains.

Le 20 juillet 1944, 150 miliciens encerclent 

le bourg de La Mézière à la recherche des 

« terroristes » ayant recueilli les aviateurs. 

Le domicile de Léon Busnel est perquisi-

tionné, son épouse Emilie torturée ainsi 

que neuf autres personnes à La Mézière 

et Rennes. Ils resteront muets jusqu’à leur 

libération.

Pendant ce temps, Léon Busnel et ses 

fils participent aux actions du maquis de 

Plouasne puis à celui de la Sècherie en 

Saint-Maden. Le 2 août 1944, Léon Busnel 

est gravement blessé au ventre par l’ex-

plosion d’une grenade alors qu’il participe 

à une embuscade. Il décède le lendemain, 

la veille de la Libération de Rennes.  

Mort pour la France, décoré à titre pos-

thume, Léon Busnel repose au cimetière 

de La Mézière.

5 Samedi 26 avril à La Mézière 

 R 10h30 : rassemblement à la mairie.

 R 11h : inauguration de la veyette Léon 

Busnel, dévoilement de la plaque de 

rue et discours.

 R 11h30  : dépôt de gerbe sur la tombe 

puis cérémonie au monument aux 

morts 

 R 12h  : inauguration en mairie de l’ex-

position.

 R 14h-18h : visite de l’exposition et dé-

dicace du livre Résistance et aviateurs 

dans le nord de l’Ille-et-Vilaine, de Guy 

Castel et Pierre Mahé 

                              

Guy Castel, association Bas Champ ; 

contact : 06 70 52 37 97            
Légende photo : 

Sépulture de Léon Busnel 
au cimetière de La Mézière

Léon Busnel fils, Borowski et Léon Busnel père, 
route de Gévezé à La Mézière en juin 1944
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LES VIEUX 
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Forum CitoyenForum Citoyen
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Une question 
à réfléchir ensemble…

Pour des réponses qui vous re�emblent,
Pour agir ensemble sur votre te�itoire.

Infos et inscription : www.pourbienvieillirbretagne.fr
CLIC Ille et Illet � 09.62.59.38.15

5 VILLES

6 DATES
de 14h 

à 16h30

Sens-de-Bretagne • Mardi 1er avril 2025
La Mézière • Jeudi 24 avril 2025

Mele�e • Mardi 13 mai 2025
St-Médard/I�e • Jeudi 5 Juin 2025

Be�on • Mardi 23 Sept. 2025
Be�on • Jeudi 13 nov. 2025


